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CABANEL, HISTOIRE DES ARTS 
QUELQUES RAPPELS SUR LE PRIX DE ROME 

Le Prix de Rome, qui fut institué en 1663 par l'Académie, permet de sélectionner les étudiants qui 
séjourneront à l'Académie de France à Rome, et l'obtenir dans la catégorie peinture d'Histoire, 
représente le plus grand des honneurs, tant en France qu'à l'étranger. 
Durant tout le XIXème siècle, cette attribution annuelle constitue un des événements majeurs de la vie 
artistique qui est d'ailleurs relayée par la critique. Après 320 ans d'existence, la tradition du prix de 
Rome prendra fin lors des événements de mai 1968. 

LES PARTICIPANTS : 

Pour participer au concours annuel du Prix de Rome de peinture, les postulants doivent présenter une 
lettre de recommandation d'un maître reconnu, être de nationalité française, de sexe masculin, 
célibataire, avoir moins de trente ans et avoir réussi l'examen d'admission à l'Ecole des Beaux Arts. Les 
étudiants pourront présenter le concours à plusieurs reprises et ils sont, bien entendu, très déçus en cas 
d'échec. Ainsi David envisagea-t-il de se suicider après son troisième échec. Parmi les artistes qui se 
présentèrent sans obtenir le prix il faut aussi citer Delacroix, Moreau ou encore Degas. 

LES PRIX : 

Habituellement, un seul grand prix est attribué. Parfois, comme en 1822, aucun premier grand prix n'est 
décerné. Dans ce cas, deux grands prix pourront être attribués l'année suivante. D'autres distinctions 
sont éventuellement attribuées, comme un second grand prix ou des mentions honorables. 
Le vainqueur séjourne de trois à cinq ans à l'Académie de France à Rome avec, entre autres objectifs, se 
familiariser avec les antiquités grecques et romaines. Ce séjour est entièrement pris en charge par la 
France avec, en contrepartie, quelques travaux de commande. 

LES SUJETS :  

Pendant deux siècles et demi, les sujets du Prix de Rome s'emploient à maintenir une tradition instaurée 
par Poussin et institutionnalisée par Le Brun qui exalte les sentiments et les passions. Les thèmes sont 
tirés de la Bible, de la mythologie ou de l'histoire antique. Quelques sujets apparaissent plusieurs fois ce 
qui permet alors de constater l'évolution des goûts. 
Les participants ne sont pas autorisés à voir les travaux des autres concurrents ce qui n'empêche pas 
cependant les points communs de transparaître, en fonction naturellement de l'enseignement et de ses 
directives. 

LES MODALITÉS DU PRIX DE ROME DE PEINTURE D’HISTOIRE ENTRE 1663 ET 1967  

Il se déroule chaque année, au début du printemps, le concours est divisé en trois parties et compte 
jusqu'à cent participants. 

Première épreuve, douze heures. 
Elle consiste en la réalisation d'une esquisse peinte à l'huile sur toile de 32,5 cm par 40,5 cm dont le 
thème, toujours d'histoire biblique ou mythologique, est annoncé par le professeur qui supervise 
l'épreuve. Les concurrents ne sortent qu'après avoir remis leur tableau. 
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Deuxième épreuve, elle se déroule cinq jours après les résultats de la première, il reste alors une 
vingtaine de candidats. Durée : quatre sessions de sept heures où les concurrents sont consignés dans le 
même atelier que durant la première épreuve. Sujet imposé : une étude de nu, peinte à l'huile de 81 par 
65 cm, d'après un modèle masculin. Le même jury note alors les études de nu présentées à côté des 
esquisses sélectionnées de l'épreuve précédente, pour ne retenir qu'une dizaine de candidats pour une 
dernière épreuve. 
Celle-ci dure 72 jours où les "logistes" sont enfermés à l'intérieur de l'école dans des pièces séparées, 
sans pouvoir communiquer entre eux. 

Troisième épreuve, composée elle-même de deux parties : une esquisse dessinée et une grande peinture 
de 113,7 cm x 146,5 cm est annoncé solennellement par le secrétaire perpétuel de l'Académie. 
Les peintures achevées sont vernies et présentées avec des esquisses dessinées afin que le jury, les 
journalistes et le public puissent les voir. Un jugement sera opéré quelques jours plus tard par les 
membres de la section peinture de l'Académie. Un et parfois deux grand prix sont attribués, de même 
que d'autres distinctions. Si aucune oeuvre n'obtient l'adhésion du jury, le prix sera remis à l'année 
suivante.  

 

 
LEMAISTRE Alexis, L'Ecole des Beaux-arts dessinée et racontée par un élève, gravures, 1889, Ecole 
Nationale Supérieure des Beaux Arts, Paris  
 


